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Rio Tinto/QMM : des retombées économiques, toujours  croissant 
 
 
En tout cas, il y eut hausse de la création de nouvelles entreprises à Fort Dauphin : 

2005 : 162  
2006 : 172  
2007 : 324  
2008 : 339  
Source : Centre fiscal et EDBM, Fort Dauphin 

Au moment où les rumeurs sur la révision des contrats conclu avec les grands opérateurs miniers 
s’installent et que les dirigeants manifestent une volonté de souveraineté et de rendre effectif leur 
pouvoir, la société Qit Madagascar Minerals (QMM) fait part des retombées économiques et sociales 
de ses travaux dans l’économie et dans la région, tant sur le plan social, économique et 
environnemental. Le besoin s’est-il fait sentir en raison de tout cela ou est-ce une coïncidence ? Quoi 
qu’il en soit, on sait que QMM est le premier projet minier d’envergure internationale construit à 
Madagascar, avec un investissement de 940 millions US$. Il a valeur d’exemple : un projet 
d’investissement privé qui a pris l’ampleur d’un projet de lutte contre la pauvreté et de protection de 
l’environnement, avec une exploitation économiquement rentable. 

En dépit des critiques, le projet génère des salaires directs et dépenses en approvisionnement mais 
aussi des taxes, impôts et redevances à l’Etat. Par ailleurs, on ne peut négliger les investissements 
complémentaires d’autres acteurs (gouvernement, secteur privé et non gouvernemental) en rapport 
avec les infrastructures et les services. Sans oublier les avantages liés au port (marchés pour les 
produits locaux et meilleurs coûts de transports). 

Ainsi entre 2006 et 2008, 4460 emplois ont été créés (QMM et contractants) durant la phase de 
construction (90% malagasy, 61% recrutés localement). À partir de cette année 2009, plusieurs 
centaines d’emplois vont être créés. 

En matière d’emplois indirects, QMM et ses contractants entretiennent des relations d’affaires avec 
200 fournisseurs locaux de biens ou de services. Entre 2006 et 2008, Rio Tinto/ QMM et ses 
contractants ont engagé ou payé autour de 100 millions $US dans l’économie locale pour les salaires 
de leurs employés et leurs approvisionnements. Entre Janvier et Avril 2009, Rio Tinto/ QMM a 
dépensé autour de 13 millions $US dont 56% à Madagascar. La compagnie a pour objectif de 
dépenser 80% de ses besoins en biens et services à Madagascar dans les 5 années à venir. 

D’autres retombées locales sont à souligner, entre autres, l’adoption dans la mise en œuvre de 
certains projets, de la méthode HIMO (Haute Intensité de Main d’Ouvre) qui a bénéficié à plus de 2 
500 personnes. Les villageois ont aussi produit 2,5 millions de vétiver pour la stabilisation des routes 
et des dunes. 

Plus de 1200 paysans ont été formés à la culture maraîchère et produisent plus de 2 tonnes de 
légumes chaque mois, vendus chez Sodexo et au marché de Fort Dauphin. 

Sur le plan fiscalité, entre 2006 et 2008 (années de construction), Rio Tinto/ QMM a déjà versé plus 
de 13 millions US$ en contributions fiscales diverses. 
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